
BRETAGNE

En 2021, la Bretagne compte près de 3 395 000 habitants. Entre 2015 et 2021, la population
régionale augmente en moyenne de 0,5 % par an, un peu moins fortement qu’entre 2010 et
2015. Ce taux de croissance reste cependant supérieur à celui observé au niveau national
(+0,3 %), tiré à la hausse en particulier par des communes d’Ille-et-Vilaine et du Morbihan.

Populations légales au 1er janvier
2021 : 3 394 567 habitants en Bretagne

► 1. Évolution de la population au cours des périodes 2010-2015 et 2015-2021 par département breton

Source : Insee, recensements de la population 2010, 2015 et 2021.
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La Bretagne figure parmi les cinq régions françaises les
plus dynamiques démographiquement
Au 1er janvier 2021, 3 394 567 personnes résident dans les 1 207
communes bretonnes► figure 1, soit environ 100 700 de plus qu’en
2015. La Bretagne se situe au 9e rang des régions françaises pour sa
population, après les Pays de la Loire et devant la Normandie. Entre
2015 et 2021, la population régionale augmente en moyenne de
0,5 % par an, un peu moins fortement qu’entre 2010 et 2015 (+0,6 %).
Ce rythme de croissance est supérieur à la moyenne nationale
(+0,3 %) et situe la Bretagne parmi les cinq régions à la démographie
la plus dynamique.

Une croissance démographique plus soutenue en Ille-et-
Vilaine
La population augmente dans tous les départements bretons entre
2015 et 2021. C’est en Ille-et-Vilaine que la croissance est la plus
soutenue (+0,9 %), bien qu’elle ralentisse par rapport à la période
précédente (+1,1 % entre 2010 et 2015). Dans le Morbihan, la
population augmente au même rythme qu’au niveau régional
(+0,5 % par an, après +0,6 % par an entre 2010 et 2015). Le Finistère
est le seul département breton où la croissance s’accélère, bien
qu’elle reste à un niveau inférieur à la moyenne régionale. Sa
population est en hausse de 0,3 % par an, après +0,2 % sur la période
2010-2015. C’est dans les Côtes-d’Armor que la croissance de la
population est la moins dynamique. Elle se maintient à un niveau
inférieur à la moyenne régionale : +0,2 %, comme sur la période
précédente.

La population augmente dans la plupart des communes
bretonnes de plus de 20 000 habitants
Avec près de 225 100 habitants, Rennes est la ville bretonne la plus
peuplée► figure 2. Elle figure au 11e rang des villes françaises. Sa
population croît au rythme soutenu de 0,7 % par an. À titre de
comparaison, la population de Montpellier, commune à la croissance
la plus dynamique des grandes villes françaises, augmente de 1,4 %
par an sur la même période. À Brest, la population progresse
légèrement après une période de repli (+0,1 % après -0,3 % entre
2010 et 2015), pour atteindre plus de 139 600 habitants en 2021. La
population est stable à Quimper et en légère progression à Lorient
(+0,1 %). À Vannes, la croissance reste soutenue (+0,4 % après +0,3 %
entre 2010 et 2015).
Les communes de 20 000 à 50 000 habitants ont toutes une
population en hausse, à l’exception de Saint-Brieuc (-0,3 %).
Concarneau connaît la plus forte progression (+1,2 %), tandis que
Lanester (+0,7 %) et Saint-Malo (+0,6 %) retrouvent une croissance
soutenue après une période de légère diminution de leur
population. La hausse est un peu moins forte à Lannion (+0,4 %) et
à Fougères (+0,3 %).

Des évolutions contrastées au sein des communes
bretonnes de moins de 20 000 habitants
Les deux tiers des communes bretonnes de moins de 20 000
habitants gagnent des habitants entre 2015 et 2021► figure 3.
Parmi ces dernières, les cinq communes bretonnes de plus de 2 000
habitants en plus forte croissance sont situées en Ille-et-Vilaine, au



► 3. Évolution de la population des communes entre 2015 et 2021 en Bretagne

Source : Insee, recensements de la population 2015 et 2021.
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Source : Insee, recensements de la population 2010, 2015 et 2021.

► 2. Communes dépassant le seuil des 20 000 habitants

sein de Rennes Métropole, avec en tête Orgères (+4,3 %) et Saint-
Armel (+3,5 %). La croissance ralentit par rapport à la période
précédente dans les communes plus proches de Rennes, comme à
Bruz (+1,5 % après +1,8 %) ou, de façon plus marquée, à Saint-
Jacques-de-la-Lande (+1,4 % après +3,7 %), à Pacé (+0,6 % après
+3,0 %) et à Cesson-Sévigné (+0,3 % après +2,7 %). La population
diminue à Chantepie (-0,3 %). Aux franges du département, Vitré
conserve une croissance soutenue (+1,1 %), tandis que Redon (+0,7 %
après -1,5 %) et Dinard (+0,5 % après -1,2 %) renouent avec la
croissance après des années de repli.
Dans le Finistère, la périphérie brestoise et le littoral sud sont les
territoires à la dynamique démographique la plus marquée. Guipavas
et Plouzané (+1,2 %) sont les communes de Brest Métropole en plus

► Pour en savoir plus
• Brutel C. (Insee), « Entre 2015 et 2021, la croissance démographique

est deux fois plus élevée dans l’espace urbain que dans le rural »,
Insee Focus n° 316, décembre 2023.
• Bovi H., Granier E., Tacon D. (Insee), « En 2050, la Bretagne

compterait près de 260 000 habitants supplémentaires », Insee
Analyses Bretagne n° 121, décembre 2023.
• Bovi H., Granier E., Tacon D. (Insee), « Une population bretonne

toujours plus nombreuse d’ici 2050 dans tous les scénarios
envisagés », Insee Analyses Bretagne n° 122, décembre 2023.

Avertissements
• La situation sanitaire a conduit à reporter à 2022 l’enquête annuelle de

recensement prévue en 2021. Les méthodes de calcul des populations
annuelles ont donc été adaptées, avec comme conséquence une
période de comparaison de 6 ans pour les années les plus récentes
(2015-2021), contre 5 ans antérieurement (2010-2015).
• Afin d’améliorer la prise en compte de la multirésidence, notamment

pour les enfants en résidence partagée, le questionnaire du
recensement de la population a évolué en 2018. La croissance de la
population mesurée entre 2015 et 2021 est ainsi affectée d’un léger
effet questionnaire.

forte croissance. Près du littoral cornouaillais, la commune de Pleuven
(+2,5 %) est particulièrement dynamique, comme la plupart des
autres communes du Pays Fouesnantais. À l’inverse, la population
décroît dans toute la zone centrale du Finistère, comme à Pont-de-
Buis-lès-Quimerch (-1,2 %) ou à Pleyben (-0,6 %). À Carhaix-Plouguer,
la population se stabilise après des années de repli (-0,1 % après
-0,9 % sur la période 2010-2015), de même qu’à Douarnenez
(-0,1 % après -1,0 %) et à Morlaix (+0,1 % après -0,8 %).
Dans le Morbihan, les communes en plus forte croissance sont
situées près de Vannes, telles que Surzur, Berric (+2,9 %) ou Saint-Avé
(+1,2 %). L’augmentation de la population concerne toute la façade
littorale, tout particulièrement entre Auray (+0,6 %) et la presqu’île de
Guérande. À l’ouest de Lorient, Guidel (+0,8 %) et Ploemeur (+0,7 %)
gagnent aussi des habitants. Dans les terres, Pontivy continue de
bénéficier d’une croissance soutenue (+0,8 %), au contraire de
Ploërmel (-0,1 %), Guer (-0,6 %), Gourin (-0,6 %) ou Carentoir (-1,3 %).
Dans les Côtes-d’Armor, la croissance de la population ralentit autour
de Saint-Brieuc, à l’instar de Ploufragan (+0,1 % après +0,4 %) et de
Lamballe-Armor (+0,2 % après +0,8 %). Plédran (+1,0 %), Plérin
(+0,8 %), Langueux (+0,7 %) et Pordic (+0,7 %) continuent toutefois
d’afficher une croissance soutenue. À la frange bretillienne du
département, les communes de Beaussais-sur-Mer (+3,1 %), Pleslin-
Trigavou (+1,9 %) ou Dinan (+0,7 %) s’inscrivent dans le dynamisme
local. À l’inverse, la population stagne globalement dans le Trégor et le
Goëlo, comme à Paimpol (+0,0 %). Elle diminue dans le centre de la
Bretagne, à quelques exceptions près comme à Rostrenen (+0,6 %). •
Muriel Cazenave, Bruno Rul (Insee)
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